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	L’AUTEUR

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Fabien DELATRE, alias DEF Stranger, a 47 ans. Il est marié et père de deux enfants. Depuis l’âge de 20 ans il poursuit une carrière d’informaticien dans le nord de la France près de Dunkerque.

	Dès son plus jeune âge, il s’est passionné pour l’Histoire et la science-fiction, tout particulièrement la branche « anticipation & voyages temporels ».

	Bercé par l’univers des épopées « space opéra » telles les trois séries de la franchise Stargate, la nouvelle série Battlestar Galactica ou encore tous les films ou séries culte tel The Time Tunnel, Code Quantum, The sliders ou encore Cosmos 1999, Retour vers le futur mais aussi Nimitz, retour vers l’enfer.

	C’est ainsi qu’il trouve tout naturellement une place dans les collections SF ANTICIPATION de la maison MONDES FUTURISTES ÉDITIONS basée aussi à Dunkerque, dirigée par Bob Decoster, lui-même auteur de SF anticipation.



	




	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	« Attention, un monde peut en cacher un autre.

	Si tu fais ta connaissance, essaie de rester toi-même,

	Sinon tu te perdras dans les méandres du multivers. »

	 

	DEF Stranger

	 

	 

	 

	 

	 






 

	 

	 

	PROLOGUES

	 

	Où sommes-nous ? Quand sommes-nous ? Ces deux questions nous aident à répondre à une troisième : Qui sommes-nous ? Mais pour cela, chaque paramètre de notre histoire est essentiel. Chaque événements que nous vivons, nous impose des choix. Et ce sont ces événements et ces choix qui font de nous ce que nous sommes. Si un seul des événements importants de notre existence avait été tout autre, nous serions probablement quelqu’un d’autre, nous aurions une vie différente, un autre compagnon ou une autre compagne, d’autres enfants ou pas d’enfant du tout. Il est également très probable que notre lieu de résidence ne soit pas le même. Mais, quoi qu’il puisse nous arriver, même si les situations de la vie renforcent différemment notre état d’esprit, notre âme et notre cœur restent profondément les mêmes.

	Nous revoici dans les mondes de Profératrice. Je vais bientôt retrouver mes amis. Il y a un peu moins de quinze ans, j’ai eu la chance de visiter le site de Kourou en V.I.P. Mon seul regret, est de ne pas avoir rencontré mes amis quelques années plus tôt.

	Au début des années quatre-vingt-dix, j’exerçais au sein de la sécurité militaire et j’avais postulé pour une mutation en Guyane. Le rêve pour un passionné d’espace et de science-fiction. Mais, je n’étais plus militaire en 1996. J’ai tout de même eu la chance d’être invité pour un dîner chez le big boss : Le Général Philippe Piresse.

	Son épouse et moi étions très amis. Nos passions communes nous avaient rapprochées au travers de notre série télévisée préférée : Stargate, la Porte des Étoiles. Nous nous retrouvions à distance pour animer un forum dédié à notre série.

	Ce forum fut transformé pour devenir : le Galion des Étoiles. Les amateurs et passionnés d’astronomie et de sciences-fictions du monde francophone, se retrouvaient et se retrouvent encore et toujours afin de relater les évolutions de la science et d’épiloguer des heures sur les questions essentielles de nos petites existences : Sommes-nous seuls dans l’univers ? Pouvons-nous voyager à travers le temps ?

	L’humanité ira-t-elle de notre vivant sur une autre planète, ou dans un autre système… Ah ! Si la vie était possible sur Gliese 581c… Mais pour cela, il nous faudrait des vaisseaux suffisamment puissants, mais surtout, il faudrait inventer l’énergie capable de leur fournir cette puissance. Ce forum a également fini par accueillir de jeunes auteurs souhaitant se faire connaître. Étant l’un des membres les plus anciens, pour ne pas dire le plus ancien après le commandant du Galion, je faisais également partie de ces auteurs. Mon amie, la Duchesse Anne rêvait d’écrire, mais elle avait choisi de s’instruire un maximum, et le temps qui lui restait ne lui permettait pas de s’adonner à cette activité supplémentaire, son petit garçon lui prenant déjà une grande part de son existence.

	Je vais devoir m‘absenter quelque temps. Le monde va certainement changer avant que je ne revienne. Là où je vais, mon double n’existe pas, elle l’a vérifié. Je pars en voyage avec le cœur des conquistadors, avec la soif de voir, de vivre et de découvrir. Mon amie accompagnera mes premiers pas pour me faire vivre le rêve de tous les auteurs de SF. Et, à mon retour, je partagerai tout cela avec vous. Ne me cherchez pas, ne m’appelez pas, il n’y aura plus personne. Mes amis, vivez votre temps, vivez votre vie pleinement, ne regrettez rien, allez de l’avant. Réalisez tous vos projets, c’est le seul moyen que vous ayez pour devenir celui ou celle que vous devriez être, car nous ne sommes pas, nous devenons.
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	Irène, la Grande Tsarine

	LA FAMILLE IMPÉRIALE

	 

	Hauts Responsable de l’organisation Impériale

	 

	
		
Duchesse Anne (Double Quantique d’Irène) Commandant du Métro Intergalactique, épouse de Victor.

		
Docteur Victor Piresse (Double Quantique de Philippe PIRESSE) Responsable scientifique, Colombie Russe. Époux de la Duchesse Anne.

		
Marie Quesne – Médecin Chef de la flotte impériale. Mère d’Étienne Quesne et épouse de Serge.

		
Serge Quesne – Général d’Empire, membre de l’État-major de la flotte (Mort au combat). Père d’Étienne Quesne.

		
Général Nicolas Bacchus de Normandie, 3 Étoiles, Psychiatre de la flotte. Adjoint de Marie Quesne, déchu provisoirement de son poste au sein de l’État-major de la Flotte Impériale pour raison de sécurité.

		
Général Raphaël Dormoy, 2 étoiles, membre de l’État-major de la flotte

		
Ernest Boulogne de Billancourt, Responsable programme impérial.

		
Ferdinand Vandevelde, ancien Maître d’Hôtel de Philippe, Secrétaire Impériale en charge des finances.

		
René Zuinguédow, Commandant d’un vaisseau Amiral.



	 

	 


Militaires de l’organisation impériale

	
		Capitaine Bara, Officier de la garde impériale, compagnie aéroportée.

		Quartier-Maître Greg Méroze, Membre de l’équipage vaisseau impérial.

		Adjudant Youri Romov, Agent du PSC.

		Major Dimitri Sparkov, Agent du COS,

		Sergent Anselme, flotte



	 

	Officiers de la Défense des territoires terrestres

	
		Amiral Desgranges, Gouverneur Militaire du Golfe du Mexique.

		Amiral Frigent, Gouverneur Militaire du Pacifique.



	 

	Habitants de Régina

	
		Madame Dupressoir, Épicière.

		Bertrand, ouvrier du palais impérial.

		Justine, gouvernante de la famille impériale

		Max Duteil, maître d’hôtel du palais impérial

		Richard Malfoi, chargé de Communication de l’impératrice



	 


Lexique du voyageur temporel

	 

	Temps immuable :

	Tout le monde garde en tête la trilogie ‘Retour vers le futur’. La De Lorean remonte le temps, mais seulement voilà, la mère de Marty ne tombe pas amoureuse de son futur époux mais de son fils. Dans ce cas comment peut-il naître ? Même si ces films sont incontournables et resteront à mes yeux des chefs-d’œuvre, ils restent néanmoins improbables et soulèvent la question du paradoxe du grand-père.

	Paradoxe du grand-père :

	Admettons que je remonte le temps, disons avant que mes grands-parents ne se rencontrent et que je tue mon grand-père, comment puis-je naître et remonter le temps pour le tuer ? C’est inconcevable. Seule l’apparition des boucles temporelles complexes permet de pallier ce type de paradoxe.

	Boucle temporelle simple :

	Ce qui sera fait a déjà été fait, cela ne peut donc être modifié. Si l’on remonte le temps, l’ensemble des actions que nous nous apprêtons à réaliser ont finalement déjà été faites. Il n’y a donc aucun risque de modifier le passé et donc l’avenir.

	Boucle temporelle complexe :

	Nous remontons le temps et notre action affecte le passé et en conséquence l’avenir. Mais, le temps étant immuable, nous créons une réalité alternée. En conséquence, si nous revenons vers le futur, nous ne retrouverons pas notre monde, mais un autre dans lequel nous ne sommes peut-être même pas nés. Nous aurons alors causé une perturbation du continuum espace-temps.



	




	 

	Réalités et dimensions :

	Nous sommes constitués de trois dimensions, mais vivons en cinq dimensions. La quatrième dimension étant l’espace où l’on se déplace et la cinquième le temps qui passe. Ces dimensions sont celles les plus abordables pour le commun des mortels, mais certaines théories évoqueraient la présence de dix à vingt-six dimensions. Nous vivons dans un univers, c’est notre réalité. Mais, selon certaines théories, il existerait d’autres réalités ou mondes parallèles. Chaque réalité serait constituée du même nombre de dimensions.

	Multivers :

	L’ensemble des réalités alternées, soit l’ensemble des univers, forment le Multivers.

	Glisse :

	Terme utilisé pour parler d’un voyage entre deux réalités alternées.

	Doubles quantiques :

	Il s’agit de deux personnes identiques, pour ne pas dire la même personne. Mais celles-ci vivent dans deux réalités différentes. Leur vie et leur passé ont de nombreux points communs, père et mère identiques, date et heure de naissance identiques, mais un événements de leur histoire diffère et leur vie a alors pris un tournant différant.

	 

	                               

	 

	 

	 

	La Duchesse Anne
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	Chapitre 1. Réalité 2. 

	2014 Paris

	 

	Dans un bureau plutôt sombre, une petite lampe restait allumée en cette heure tardive. Pas un bruit aux alentours. De nombreuses feuilles détachées de certains dossiers étaient éparpillées. Un homme, seul, pensif et intrigué, déplaçait une feuille puis une seconde. Il en reprenait une dans un autre dossier. Il était particulièrement calme. Il était deux heures trente du matin, à part lui, il n’y avait que le personnel de garde de l’établissement qui était en éveil. Dans un autre bâtiment, certains étaient endormis dans leurs appartements de fonction.

	Tout était calme. Les combats de rue avaient cessé depuis l’attentat. Un symbole fort du passé venait de sombrer. Il y avait quelques jours, le Palais de l’Élysée s’était effondré dans les bas-fonds des sous-sols parisiens. Il servait de musée. Ce n’était plus un bâtiment officiel depuis de nombreuses années. Nous ne comprenions pas pourquoi, les terroristes l’avaient fait sauter, mais ce que nous comprenions encore moins, c’était qu’ils se sont fait sauter avec. Tous les indépendantistes, royalistes et impérialistes, ennemis des États-Unis d’Europe, avaient trouvé refuge dans les catacombes. Paris n’avait désormais plus de résistants. Tout était tranquille. Bien trop tranquille.

	Notre homme continuait à éplucher tranquillement ces dossiers feuille par feuille jusqu’au petit matin. À huit heures, à la grande surprise de ses agents, le patron avait préparé le café et attendait son équipe. Celui-ci, une barbe de trois jours, les cernes sous les yeux auraient pu laisser croire qu’il avait fait la tournée des grands-ducs tout le week-end. Mais seulement voilà, c’était le patron et il les attendait de pied ferme.

	Les agents arrivaient les uns après les autres, costumes noirs, chemises blanches, l’air des plus stricts. Remarquant la mine de leur chef de service, ils s’empressèrent de s’installer autour de la grande table ovale des réunions des enquêtes spéciales du département de la sécurité intérieure.

	En cette période de trouble, le budget du service était des plus restreints. Et l’annonce de la fin de la guerre civile avait provoqué le jour même l’arrêt de toutes les finances, les affaires en cours n’étant plus jugées prioritaires. Le temps de la reconstruction et de la réconciliation était arrivé. Il fallait relancer l’économie et se positionner pour un nouveau leadership, les autres pays n’étant pas encore sortis de la crise.

	Les jeunes agents de ce brillant Colonel, étaient inexpérimentés. C’était des fils à papa qui n’avaient trouvé aucune place ailleurs. Il les laissa cogiter quelque peu :

	
	
- Très bien ! Fit-il après les avoir tous fixés un à un. Messieurs, où en êtes-vous ?


	
- Nous n’avons aucun témoin… (Osa lancer le plus courageux).


	
- Nous n’avons pas le personnel nécessaire pour déblayer l’intégralité des décombres… (Ajouta un second, désinvolte).


	
- Cela risque de prendre des semaines, voire des mois… (Lança un troisième blasé et pressé de passer à autre chose tandis qu’un quatrième tentait de se justifier).


	
- Il nous est donc impossible de récupérer des traces d’explosifs pour les analyser et étudier leur provenance…


	
- Autrement dit… (Le Colonel haussant légèrement le ton, agacé) Vous n’avez… RIEN !


	
- Les moyens alloués au service ne nous aident pas vraiment…


	
- Et puis, notre Président a déclaré qu’il fallait désormais voir vers l’avenir…


	
- Il est clair que nous devrions classer cette affaire…


	
- Nous venons de subir un terrible attentat ! (C’est à ce moment précis que les agents commencèrent à ressentir que leur chef avait beaucoup de mal à contenir sa colère) Un monument historique a été réduit en cendres ! C’est une mission prioritaire pour notre service ! Et vous ? Qu’est-ce que vous faites ? Dites-moi ? Le week-end fut bon ? Une petite baignade à la piscine ? Une petite soirée entre amis, arrosée de cocktail ou de champagne ? (Il leva brutalement la voix) NOUS SOMMES LE DÉPARTEMENT DE LA SÉCURITÉ INTÉRIEURE DES ÉTATS-UNIS D’EUROPE ! (Puis essayant à nouveau de ne pas exploser) Nous sommes en charge… des affaires spéciales… Et… CETTE AFFAIRE… EST particulièrement SPÉCIALE !


	
- Patron… Je peux vous assurer que nous avons fait tout ce que nous avons pu avec les moyens que nous avions…


	
- Vos moyens sont effectivement limités, je le confirme…




	Le Colonel fut par le passé, un officier d’élite au service de sa Sainte Mère la Russie. Durant sa longue carrière, des centaines d’hommes et de femmes, ont eu l’honneur de servir sous ses ordres. L’ordre, la discipline, le respect de la hiérarchie et, par-dessus tout, le sens du devoir ont forgé cet officier de grande valeur. Même s’il a servi son pays avec le plus grand dévouement, il a toujours souffert des différents changements de régimes. Il les a vécus comme de véritables déchirures. Après la conquête de l’Afghanistan, pour laquelle il comptait parmi les jeunes lieutenants décorés pour leur bravoure, on lui accorda le commandement qu’il visait. Ce jeune capitaine entra dans les services de renseignement de l’Armée Rouge et très rapidement le KGB lui ouvrit ses portes. Mais celui-ci vivait déjà ses derniers jours, le FSB devant lui succéder. La perte de notoriété due à l’effondrement de ce label essentiel à la guerre froide, lui apporta une grande tristesse. Sa patrie perdait progressivement son leadership pour laisser une plus grande place à son ennemi juré, les États Unis d’Amérique. Sa passion en fut particulièrement affectée. Et ses supérieurs, remarquant cette perte de motivation, finirent par reléguer cet agent de premier plan à la gestion des services administratifs. Une promotion qui n’en était pas une, un Commandant, digne d’être à la tête d’un bataillon se retrouvant enfermé à longueur de journée dans un bureau. Il ne fallut pas moins de l’effondrement total du système pour lui faire renaître la passion. Sa patrie était en train de se perdre, et il ne voulut pas s’y résoudre. Il monta alors au créneau et poussant quelques personnages politiques, il réussit à convaincre qu’il ne fallait plus rester seul, il fallait s’unir au plus vite, si on ne voulait pas disparaître totalement. C’est alors qu’au grade de Lieutenant-Colonel, il entra au gouvernement. Sa mission, qu’il s’était lui-même fixée : unir le principal état de l’ex-Fédération des Russies et les états de l’Union Européenne en une seule et même fédération. 

	Ce fut un franc succès, même si les guerres civiles continuaient à faire rage, la plupart des pays de l’Europe géographique s’étaient regroupés en une seule et même grande nation. Sa mission étant terminée, il fut élevé au grade de Colonel avec la permission de choisir son affection. Il profita alors de ses derniers jours au ministère pour créer le service qu’il s’apprêtait à commander, tout en dirigeant les services secrets : Les Affaires Spéciales !

	- Hem…

	Il se repositionna correctement au fond de sa chaise. Il tenait dans sa main droite un Havane, mais, il ne l’avait pas allumé. Il essayait d’arrêter, mais, cela le démangeait continuellement. Il le huma et le porta à la bouche. Il aspira un grand coup, replaça le barreau entre son index et son majeur et regarda droit devant lui avant de se lever calmement.

	- Cette affaire est non seulement spéciale, mais elle est surtout des plus étranges.

	Les agents regardèrent des plus intrigués leur patron qui déplaçait délicatement quelques feuilles. Ils retenaient leur souffle. Il était plus qu’évidant, qu’ils le craignaient. Mais cette crainte n’était pas véritablement due à de la peur, mais plutôt à un certain respect de la notoriété de l’un des pères de leur nouvelle nation, qui pour eux avaient traversé les époques, et servi la mythique Armée rouge ainsi que le KGB, qu’ils ne connaissaient vraiment que par l’intermédiaire de quelques films ou séries télévisées. En effet, bien que l’industrie de la petite et de la grande toile fût particulièrement touchée par la crise, elle survécut, procurant à la fois espoir et nostalgie à la majeure partie de la population.

	- J’ai sous les yeux un rapport… Quelques jours avant l’attentat… Un groupe de trois hommes a été arrêté en état d’ivresse pour insulte aux forces de l’ordre… Ces hommes se sont déclarés comme étant des impérialistes… Leur chef a même proclamé sans retenu être l’Empereur Napoléon 19… Ils ont été mis en prison… Mais voilà, ces messieurs se sont volatilisés… Ils ont littéralement disparu !

	Ils l’écoutaient désormais avec la plus grande des attentions. Ils buvaient ses paroles, tels des disciples. Ils en étaient sûrs, il allait encore les surprendre.

	- J’ai un second rapport du même jour… Il s’agit d’un témoignage, celui d’une bibliothécaire… Celle-ci parle de trois hommes présentant les mêmes descriptions… Ils auraient été surpris en train de faire des recherches historiques depuis la Révolution française jusqu’à nos jours… L’heure du témoignage correspond à peu de chose près avec l’heure de l’évasion… (Un agent tenta le dialogue).

	- Les faits sont étranges, mais quels liens peuvent-ils avoir avec l’attentat ?

	- Messieurs… Écoutez et apprenez… La bibliothécaire a prévenu les autorités… Ces messieurs s’en sont rendu compte et se sont enfuis, mais un de nos agents les a repérés… Ils sont entrés… dans les catacombes…

	- Nous pouvons nous demander s’ils ne sont pas à l’origine des troubles…

	- Ils ont pu créer une guerre au sein des Napoléoniens et relancer les rivalités entre royalistes et impérialistes…

	
	
- Ils auraient mis le feu aux poudres…


	
- Et à terme, provoqué l’explosion finale du Palais de l’Élysée…




	Le Colonel eut un léger sourire surpris de l’engouement qu’il venait de susciter au sein de son équipe. Finalement, nous allons peut-être pouvoir faire quelque chose d’eux, pensa-t-il, mais repris rapidement :

	
	
- Ne soyez pas aussi simplistes…


	
- Cela paraît pourtant assez clair…


	
- Écoutez et apprenez… Notre siège, vous ne l’ignorez pas, était celui de l’ex-Direction Générale des Services Extérieures…


	
- La DGSE, les services secrets de la République française ?


	
- Exactement… J’ai donc passé mon week-end dans les caves à la recherche de vieux dossiers…


	
- En quoi de vieux dossiers pourraient nous servir dans cette affaire ?


	
- À la fin des années quatre-vingt-dix, une jeune femme est apparue de nulle part, sans papiers… Elle se disait être une princesse impériale napoléonienne… Elle disait être loin de chez elle, perdue… Elle avait précisé qu’elle avait été mariée au fils du comte de Paris… Or, il n’en était rien. Cela dit, un royaliste est finalement tombé amoureux d’elle, l’a recueillie et l’a épousée… Elle est devenue la Duchesse Anne.


	
- Qui était ce royaliste ?


	
- C’était le chef de la rébellion ! (Reprenant une aspiration virtuelle sur son havane)


	
- La rébellion royaliste ?


	
- Oui… Et ce monsieur a été tué lors d’une opération qu’il dirigeait il y a quelque temps…


	
- La rumeur courait, son épouse aurait pu prendre la place de son époux.


	
- Ce n’était pas une rumeur… Et… C’est elle qui a accueilli nos trois inconnus à l’entrée des catacombes, notre agent l’a reconnue.


	
- Une princesse impériale venue de nulle part accueille un empereur venu lui aussi de nulle part…


	
- Les deux structures les plus importantes des bas-fonds étaient les royalistes et les impérialistes…


	
- Ils étaient rivaux, mais avec l’arrivée des intrus, ils ont dû s’unir contre tous les autres…


	
- Le nouveau groupe a dû lancer un assaut à l’encontre de tous les autres groupes et provoquer un méga feu d’artifice…


	
- Finalement, nous allons peut-être pouvoir faire quelque chose de vous…


	
- Vous êtes d’accord avec nous ? Patron…


	
- Je suis effectivement arrivé à la même conclusion… Mais, ce n’est pas tout… Je suis remonté encore plus loin dans le temps…


	
- Jusqu’à Bonaparte ?


	
- Non, pas si loin… Dans le courant des années soixante-dix, un homme est arrivé de nulle part…


	
- Ça devient une habitude…


	
- Tu ne crois pas si bien dire… Cet homme, qui se disait, être une femme, s’est présenté chez le Comte de Paris qui ne l’a pas reconnu… Elle se disait, être sa fille…


	
- Ils sont tous fous ces royalistes…


	
- C’est ce que les autorités ont pensé… Ils l’ont fait interner… d’autant plus qu’elle prétendait être l’épouse de l’Empereur Napoléon 19 ! (L’étonnement pu alors se lire sur les visages de cette équipe quelque peu frivole) Un grand nombre d’années plus tard, un homme venu de nulle part et qui avait perdu la mémoire, s’est retrouvé dans le même asile. Ces deux personnages se sont liés d’amitiés… Là où tout se complique… C’est en 1992… Un groupe de quatre personnes, venues de nulle part… est enfermé dans ce même asile… La description des individus ressemble étrangement à nos trois inconnus et… à la Duchesse Anne…


	
- C’est quoi cette histoire de dingue ?


	
- Accrochez-vous car ce n’est pas fini… Peu de temps après… J’ai retrouvé d’autres rapports… Parmi la haute hiérarchie militaire de la France, nous voyons apparaître un homme pour lequel nous ne trouvons aucun passé avant 1992… Son épouse, je vous le donne en mille… La Duchesse Anne… elle non plus n’a aucun passé avant 1992… L’homme qui se prenait pour la fille du Comte Paris et l’épouse de l’Empereur Napoléon 19 s’est suicidé le jour où celui qui aurait pu être son époux est entré dans ce même asile…


	
- Il y avait vraiment de quoi tous les enfermer !


	
- Et pour terminer cette petite histoire, l’ami de la personne qui s’est suicidée a de nouveau disparu et cela le même jour que le Général et son épouse la Duchesse Anne… En 1997…


	
- La boucle est bouclée…


	
- Il y a une dernière petite chose. En 1997, lorsqu’ils ont disparu, ils ont laissé un manuscrit et une lettre étrange adressée au président de la République, dans laquelle ils précisaient qu’ils retournaient à leur époque…


	
- Euh… et le fameux Napoléon 19, il a disparu aussi ?


	
- Eh bien non… Lui, j’ai retrouvé sa trace…


	
- Ça me rappelle quelque chose…


	
- Tu as raison : DEF Stranger…


	
- Non ? L’histoire de PROFERATRICE serait une histoire vraie !


	
- Hein ? De quoi vous me parlez là ? (Pour la première fois depuis le début de la réunion, le Colonel n’était plus le seul à apporter des éléments à cette affaire).


	
- Avec les troubles, le septième art tournait au ralenti, mais, un film est sorti du lot…


	
- PROFERATRICE a fait un carton au box-office !


	
- C’est qui ce DEF Stranger ? (Le Colonel était effaré que ses jeunes agents inexpérimentés puissent lui apprendre un jour quelque chose).


	
- Un auteur de SF. C’est PROFERATRICE qui l’a fait connaître !


	
- Donc finalement, nous n’avons pas un témoin à interroger mais deux… (Il mordit un coup sec le bout de son cigare).


	
- En fait non…


	
- Il a été porté disparu… Il y a deux ans…


	
- Tiens donc ! Comme par hasard…


	
- Où est ce fameux Napoléon 19 ?


	
- (Petit rire nerveux, les dents serrées sur le cigare) Il a été exilé en 1992… sur l’île de Saint Hélène…


	
- Comme Bonaparte !


	
- Est-il possible qu’il y soit encore ?


	
- Je n’en ai pas la certitude, mais ce Napoléon est référencé sous un autre prénom sur le rapport de 1992 : Auguste… Et, actuellement sur Saint Hélène, il y a un Auguste qui est très connu…


	
- Qui donc ?


	
- Le Maire de Jamestown, la capitale ! Il a été élu en 1992 et est toujours en poste à l’heure où je vous parle…


	
- C’est énorme 22 ans…


	
- Ce n’est pas tout… Il a créé la principale attraction touristique de l’île et en est toujours l’actuel président du Conseil d’Administration : Un musée dédié à Bonaparte !


	
- Ça fait trop de coïncidences tout ça…


	
- Oui, nous devons l’interroger… (Le Colonel ne croyait pas aux coïncidences et il avait vécu suffisamment d’événements dans sa vie pour savoir qu’il devait suivre son instinct).


	
- Pourquoi ne pas l’arrêter directement ?


	
- Pour deux raisons… La première, Saint Hélène a été rattachée à la Grande Bretagne, qui, comme vous le savez, ne fait pas partie des États-Unis d’Europe…


	
- L’arrestation, tout comme l’interrogatoire, semble compromise…


	
- Pas nécessairement… Toujours est-il que nous ne l’arrêterons pas… C’est la seconde raison… Même si nous savons qu’il est entré dans les catacombes après s’être évadé d’une prison fédérale, au même moment, il présidait, successivement le Conseil d’Administration du musée puis le Conseil Municipal…


	
- On ne peut pourtant pas être à deux endroits en même temps !


	
- Ce n’est pas si simple…


	
- Si on essayait de rassembler les morceaux du puzzle…


	
- On peut aisément retracer leur parcours… J’hallucine, rien que d’y penser…


	
- Messieurs, je vais vous épargniez cette peine… La personne que vous appelez PROFERATRICE est arrivée dans les années soixante-dix, son ami probablement à la fin des années quatre-vingt, la Duchesse Anne en 1999. La Duchesse Anne est restée jusqu’à cette année, en 2014 où elle a été rejointe par ses trois compagnons. Ils sont repartis, il y a quelques jours, pendant l’explosion du Palais de l’Élysée pour aller rejoindre les deux autres en 1992. Profératrice n’a pas supporté la rencontre, elle s’est suicidée. Le troisième membre de l’équipe, dont nous n’avons pas parlé, est décédé le jour même dans une explosion, il a dû tenter de s’évader. Mais, nous n’avons pas retrouvé son corps. En 1997, la Duchesse Anne, son époux le Général et l’ami mystère sont repartis on ne sait où, ou plutôt on ne sait quand. Ils n’ont plus jamais donné signe de vie. Cependant, je crois sérieusement que cette dernière disparition est liée directement à la première grande affaire que j’ai été amenée à gérer au FSB. J’y reviendrai… Et pour finir, Auguste, quant à lui, s’est retiré sur l’île de Saint Hélène, où il vit encore à l’heure actuelle.


	
- Ce qui fait que ce personnage s’est retrouvé à deux endroits en même temps.


	
- À la fois à Saint Hélène et dans les catacombes…


	
- Ça voudrait dire que si on interroge le seul Auguste qui est encore là, il va devoir fouiller dans ses souvenirs… Puisque pour lui tout s’est passé il y a 22 ans…


	
- 22 ans… Mais, il y a prescription…


	
- Oui, c’est ça… Tu iras dire cela au juge…


	
- Bon, en résumé qu’est-ce qu’on fait ?


	
- Nous devons l’interroger quoi qu’il arrive… Je vais devoir appeler mon homologue britannique… Il sait que je suis un fervent admirateur du Tsar Nicolas 2 et de ces ancêtres.


	
- Tu vas lui demander une autorisation officielle de rencontrer un spécialiste de l’histoire Napoléonienne pour comparer vos connaissances ? (L’officier en second était le seul à avoir le droit d’être familier dans ses propos avec le Colonel, il était plus ancien que les autres. Ancien Lieutenant au FSB, il l’a secondé dans la rédaction de la constitution fédérale et l’avait suivi dans cette nouvelle aventure au grade de Capitaine, le Capitaine Dimitri Orlov).


	
- C’était l’idée, mon ami…


	
- C’est un bon plan… Mais dit moi… Je me suis toujours demandé pourquoi tu avais créé cette équipe… Cette affaire t’a miné durant toutes ces années n’est-ce pas ?


	
- Tu me connais bien mon ami…


	
- De quoi parlez-vous ?


	
- Que s’est-il passé en 1997 ?


	
- Le Colonel et moi-même étions basés à proximité d’une zone interdite… Notre mission était de la surveiller et d’étudier une distorsion.


	
- Une distorsion ?


	
- Le temps s’écoulait différemment au cœur de la zone que dans le reste de la Russie.


	
- Comment cela est-il possible ?


	
- Après avoir lu tous les rapports que je viens de vous citer, je suis arrivé à la conclusion suivante… Nos amis viennent d’une autre époque ou d’un autre monde, parallèle au nôtre. Et tout le temps qu’ils sont restés dans notre univers, une porte est restée ouverte.


	
- Une faille spatio-temporelle ?


	
- Oui, exactement… Et cette faille nous a contraints à expérimenter du temps dilaté.


	
- Et lorsqu’ils sont repartis, la faille s’est refermée derrière eux… Notre mission était terminée, et nous avons eu le sentiment de subir un échec…


	
- Bien que les analyses que nous avons effectuées durant toutes ces années de failles, nous aient permis d’évoluer dans nos connaissances.


	
- Nous avons pu étudier en réel la théorie d’Einstein.


	
- La théorie de la relativité ?


	
- Exactement. Et depuis, je reste convaincu que nous devons continuer à chercher. C’est la raison pour laquelle j’ai accepté de me retirer dans les services administratifs quelque temps…


	
- Tu avais espoir de tomber sur des documents secrets ?


	
- Oui, mais j’avais tort… Tout ce que savait la Russie venait de nos rapports.


	
- Et tu avais compris que le petit vaisseau qui les avait conduits jusqu’à nous, en Russie, venait de France…


	
- Vous avez créé les États-Unis d’Europe pour…


	
- Non détrompez-vous, c’était plus que nécessaire, mais, il est clair que j’y ai vu une opportunité…


	
- Et aujourd’hui, tu touches au but…


	
- Patron… Si votre objectif est de reprendre ces recherches…


	
- Il ne faudrait pas que vos supérieurs soient au courant…


	
- J’ai un Master d’informatique, (lança l’agent Vermeulen, passionné) je pourrais vous aider à mettre en place les principaux systèmes de travail… et à moindre coût… Un de mes cousins tient une boutique de pièces détachées, et il continue de me fournir dès que nécessaire en échange de quelques services… je monterais un réseau indépendant de celui du Département…


	
- J’ai passé une thèse en histoire (Poursuivi l’agent Vizzaro).


	
- J’ai quelques contacts qui nous permettront de récupérer des fournitures de toutes sortes, enchaîna l’Agent Desprez.


	
- Est-ce bien légal tout ça ? (S’inquiéta le Capitaine)


	
- Le service va devenir une agence spéciale secrète… (Continua l’agent Vitse)


	
- Vous êtes sérieux ? (Le Colonel était loin de s’attendre à un tel enthousiasme de la part de ses troupes) Mais, nous n’avons pas de local adapté pour mettre au point ce genre d’organisation sans avoir l’appui du gouvernement fédéral !


	
- Rambert regarda ses camarades


	
- Ce week-end, nous n’étions pas à la piscine… Patron…


	
- Et nous n’avons pas vraiment eu le temps de boire du champagne…


	
- Quoi ? Où voulez-vous en venir ?


	
- Il y a quelques semaines, nous avons découvert un endroit…


	
- Une sorte de camp souterrain…


	
- Cela n’a été mentionné dans aucun de vos rapports !


	
- Non… Nous voulions conserver un petit jardin secret… Pour nous retrouver en dehors des heures de service…


	
- Nous y avons passé tout le week-end, tous ensemble…
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